
LE SAMEDI

RUIDE CONCIITRENCE

Jfi~* Salî -'- eutî. -Nla felitîuîu, tii lie pai )us coi.'i
priend're iti It''tili. de- Ilut trelipe. Ce n est pas l'argenit
quii fait ll0iiiii. -Lit îî;issiîe, le itîuîhîr le taieîît %~il:i

[,A BIT'1E AUIX LETTRESj DUI ".AM.EDI"

(PIouîr le smXîiw>)

On etnterre ce pauvre Bilandar<l.
A l'é-list-, unli (le iîies voisines regarde l'autel

avec extase; (le ses yeux coulent (les larmîes abont-
dlantes.

-Il cure-tx Iaaidrpensais-je, commîîe ielle
le regrette ' ..AU b)ott d'uni instanit, li a (laît se retournte et
d'une voix douce:

-Svez-vous, comiîîîen il y en a sur l'autel, des
ciergyes ?..

Madamue Disputard, envoyant sa cuisinière au
marché, lui recommande d'acheter du filet de
boeuf.-

Quand lat cuisinière revient, la (lame n'est pas
satisfaite tle l'eîiîplette.

-Ce n'est pas (lu l'oeuf que vous iniapportez-
là !s'écrie-t-<'lI" courroucée.

-Mais, ptardonî, madaîîîc, proteste la cuisi-
nici.

-Allons (toile ! cest (lu hicuf commue moi
-- LI- bouclier ni'a pourtant dlit que ce nî'était

pas de lat vachie 'répliqjue avec aigreur le cordont

Ent visite.
-Vrimet, îîîa bonnîe aîîii, vous possédez

- t>iii, iiia cli Ire, je inîe le suis souvent laissé
<lii .19 Ct5~ii: u Uii soin) jaloux.

-Ol î' o ui, s'écrie le terrible pefati t I saïe, nit-
nian l'eiifi-riî'iiaqu soir (laits uit tiroir de lit
commîîode'

Unîe bien 'jolie inscription Ille sur une ban-
nière dle l'.Armée du 8ait

ViNC.1i' SOUS LA LIVRlE QUANDi
VCIUS P'OUVEZ . A'i 1 'eSA i DIFLU

ll'/îy 1tay lamb ten c(etts a I)tfliîtl
lif heut you cau gelth flic b o/ God

l'or t' oth ilt!l
Je crois qu'après cett- jolie seîîteneîe on pett

tirer l'échelle.

UJn créanîcier se présente dans le cabinuet de
travail d 'un journial iste, uni jour déhneet
au moment oéî ce dernier paraissait activement
occupé à rédiger une lettre.

-Je vous dérnige peuit-être, lit le créanîcier.
-Oh1 !non1, j 'écri vais à mon directeur.
-Un article, sans dtoute ?

Cette vieil le gardle dle INI . . ., dlot lhab i le inia-
quillage nie parvient pas à réparer die, anis l'irré-
parable outrage, a lat ridicule mianie dle vou loi r se
faire passer pour une jeune femmne.

Le jour de la Ste Catheriine, à la soirée dlonne
par la belle madame N..., lat conversation viciit
à rouler' sur l'âge.

-Oh !moi, dlit lat vieil le gardesuso é,j'i
l'âge (lue je parais.

-Tanit que cela? .s'écrie notre confrère E. Ni.

.Dispute conjugale.
Eh b ien !oui, lit la fem me, arrniit aux con-i

cessions, c'est vrai, J'ai lues défauts.
Le mnari v ivotnaient
-ùIh oui !
La femmne, plus vivement encore
-Lesquels, s'il vous plait

J . Alcide C.
Mîontréal, 10 .janvicer I S-9 I.

911.ViATRA1N SA Ns l1' HEN TIMi:

.el lotécaise

1 'tic 'i i ý,lictlie à iLiltî, 'lflN
(*"-st -îîé-~î',i' Uit !(!*tti,, ii -lu fý-îe.
.J'appfelaîis i .ltIIe;kii pxt''iî l ui du-i ' lle itIiz
Il ltia pis le-s Ceil\ 'le lit îvte

GYascon peint par lui-me)êtte.

'l'e l Iliii Ille lit , je suis 1;la '
N'i

'erImoie ne lkiiL ,iin ,
lié.

Prover iiiî,iiaiîîcsse
Ca'Cilclctin, enî ce pty.s-ci,

si
-gliit'iit iîîoil his~toire

ltj'air, d. l'le ti-sut .

si

C'alchias.

V'ARiLIErS

Un amnateur de pèche rencontre un ami auquel
il pose la question suivante:

-Sais-tu pourquoi les sourds nie pirennent ja-
niais de poisson au filet?

-3[a foi, lion.
-Eh bien ! c'est parce qu'ils nî'entendent pias

(îî'en tendent lpas.)

On a' fait bien <les mots; d'ivrognes.
On nous eni raconte un qui est b~ien le plus joli

qu'on puisse jamais édliter:
--"Quelle belle ntuit j'ati passée, dit un po-

chard j'ai rêvé que j'étais entonnoir."

Au cabaret.
Un ivrogne tienlt un junl

Il. y a à Paris un rrecenseiiierit nouveau, 2000
mîarchîands de viii.

L'ivroynp, («a'e cs.pi).J ne pourrai ja-
niais lî's onatr'tous.

Petit ronian dle inoeuî's enl dix li-gnes.
Avant le mnariag~e.
Mlle B1eî'tle al le mienton appuyé sur' ses deux

iiîaiîis et ses deux coudes posés sur lat table.
Paul, la contemplant avec extase
-Quel charmant abantdon!
Six mîois après, Madanie Paul est <lains lit posi-

tion ci-dessus décrite.
:Soit mari, la regardant, en hîaussant les IépLu.

les
-Que'lle tenue, mon Dieu, quelle tenute!I

L'édlucationî miutuelle.
D)eu x bébés causenît enisembîfle
- Pour iquoi fa ire' lat Iboucheî Y
- Il'ou r m ianger.
-EL les ye'ux 1
- Poilmrisoi r.

- ' ni'iut tii' les doigts de-dan s.

Deuiîx cu iriassier's soint assis à unt î ale de cai fé
- Gai-çi ! (le l'eau, fait le pr-emîierî.
- D e l'eau ! r'épète le secondl stul)lfmýit, purî

quoi faire'?
-P'our lat boire.

ou a ide de (it ~ (le l'eau ... Qutand, tu
ën as weulemlent dlans tes bottes, Ça t'eiriuiil.
1 ige dle ce que ça dtoit faire danis l'estoiiiac

A\ux examens dle l7école (le médecine.
Le' pr'e/eer.-Que dlonnieriez-vouis à une pe'r'

sonune q1ui aurait avalé une forte dose d'arseniîc?
L'ê/'t. -L'ex têiiîîe-otictioîj.

PsiîîEh CimAL.sî'E
Sautlt au-lI<éco l I t, Jlan vier I 891

iiAVAUDI>EN.SSERIiES El i1' Ai(UC1 i \ILIONNADlES.

Djolie Olduque, un jeune hîommew très intgé-
nîieu x, a ilnaginié uit inistrme nt assez originlît ,
auqiuel il donnîe le îtom de Ciirdionètmi', 't avc
lequel il prétend calculer' sanis erreur tous îes
battemîents du coeur, et potuvoir' se rendtre compte
(le la sincérité (les senîtimîents <lue nous éproît.
vocis, Il vit jusqu'à s'écrier:

ILt-s tracés géographiques dî-s contractionîs
car<lit iilues, pris sur les aiîioureux d'une jeune
fille, dlciiontrent facilemientt citez, (lui l'autour
part du coeur, et citez qui il ttc sort que dle la
bouche."

Voyez maintentant quand un jeune homîme fera
tunt' déclaration <'autour:

-M Nadenioi.4elle, je VOUS aime
-Ah ! mion Dlieu 'répondra la jeuîîe fille, moi

qjui i-'ai pas pris nion Cardioniètre sur' moi
Attendez dtoile que j'aille le chercheci'

Voilà encore uit nouveau lpas de fait vers lat
science et un bon mtoyen pour les jetites tilles de
se' débiarrasser des faux amants.

VANITÉS DES V'ANITÉ~S

'liii vient t lc noutre e)t!'.

ilivsite- l 'une 'le ilotîs à la danîse.
'It~i-'ît''Itti.s''.-iîcjtelle ique : eus ct I ieti éfîe ?

4>1quti v-ieiat voeia ,Ieiîîailr 4i VoIua dtétiiez (i î café.


